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Cas complexe – proposition d’éléments de réponse – Oraux LAS – 2022 
 

 

1)Analyse de l’énoncé du sujet : 

� Thème : les animaux /la condition animale 
 

� Mots-clés : animal, chasse, élevage, consommation, bien-être animal, controverse. 
 

� Problématique : 
 
Hostilité des Français à la chasse et refus de manger les animaux tués par les 
chasseurs en raison du bien-être animal mais consommation d’animaux élevés (et 
abattus) dans des conditions déplorables donc une attitude paradoxale et 
contradictoire à l’égard des animaux. 
 
Comment expliquer le rapport contradictoire que nous entretenons avec les animaux 
et la violence exercée à leur encontre ? 
 
 

2)Les idées de l’auteur : 

� Une critique de la chasse à relativiser : 
Evoluant dans un espace naturel, le gibier jouit de conditions de vie dignes et 
respectueuses de son bien-être…à l’inverse des animaux d’élevage. 
  

� Une catégorisation arbitraire des animaux : 

La différence de considération accordée à l’animal sauvage et à l’animal domestique 
destiné à l’élevage n’est pas justifiée : les porcs comme les sangliers sont des animaux 
« sensibles, curieux, dotés de besoins » qui ont « la même intelligence, les mêmes 
besoins de mobilité et d’exploration ». 

� Un rapport contradictoire avec les animaux : 
 
Bienveillance et violence caractérisent notre rapport au monde animal : ici, compassion 
à l’égard des animaux sauvages (le sanglier, proie et victime du chasseur 
« sanguinaire » / indignation) mais violence effroyable (non avouée ni assumée) à 
l’égard des animaux d’élevage. 
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3)Pistes de réflexion : 

La condition animale et la chasse constituent le point de départ d’une réflexion sur la modernité 
et ses contradictions. 

 

 3-a) Pistes de réflexion sur le rejet de la violence à l’encontre des animaux : 

� Le rejet de la chasse comme un symptôme du déni de la violence et la mort : 
 
La chasse exhibe à travers ses différentes pratiques ce que notre société moderne ne 
veut pas voir : la violence et la mort. A l’inverse de l’élevage industriel où tout est 
soustrait au regard : animaux parqués dans d’immenses hangars et tués dans des 
« abattoirs-bunkers ». « Invisibilisation » du traitement infligé aux animaux d’élevage 
et de leur mort.   
 

� Le rejet de la chasse en raison de ses dangers (accidents, comportements) et de 
certaines pratiques. 
 

� L’émergence depuis quelques années d’une sensibilité accrue à la question du bien-
être animal : rôle des actions d’alerte menées par les associations militant pour le 
respect du bien-être animal (par exemple, L214) ; adoption de nouvelles lois depuis 
2018 pour améliorer les conditions d’élevage et lutter contre la maltraitance animale, 
…etc. 
 

�  L’apparition et la promotion de régimes alimentaires sans viande (vegan, végétarien). 
Remise en cause de notre modèle de développement et de notre mode de vie. 
 

3-b) Pistes de réflexion sur la violence exercée à l’encontre des animaux : 

� Pratique de la chasse depuis des millénaires (homme chasseur-cueilleur).  
 

� Rôle de la chasse pour maîtriser et réguler certaines populations animales. 
 

� Une attitude éthique (évitement de la souffrance) et un traitement rituel chez les 
peuples autochtones qui considèrent les animaux comme des alter ego.  
 

� Expérimentation dans certaines régions de camion abattoir qui se déplace à la ferme 
pour limiter la souffrance des animaux liée au transport et à l’abattage industriel. 
 

� L’homme, un prédateur empathique qui reconnaît une âme dans le regard de ses 
proies.  


